
1.3. TROISMANIÈRES DE DÉFINIR LA SÉMANTIQUE D'UN LANGAGE19Une fois la relation � donnée, la relation →֒ se dé�nit alors ainsi à partir dela fermeture ré�exive-transitive �
∗ de la relation �t →֒ s si et seulement si t �

∗ s et s est irrédutibleLe fait que le terme s soit irrédutible signi�e qu'il n'y a plus rien à alulerdans s, par exemple le terme 20 est irrédutible, mais pas le terme 16 + 4. Celapeut se dé�nir par le fait qu'il n'existe pas de terme s' tel que s � s'.1.3.4 La non-terminaisonL'exéution d'un programme peut donner un résultat, produire une erreurou ne pas terminer. Les erreurs peuvent être onsidérées omme des résultatspartiuliers. Il y a, en revanhe, plusieurs manières d'exprimer la sémantique desprogrammes qui ne terminent pas toujours. La première est de onsidérer quesi le terme t ne termine pas, alors il n'y a pas de ouple de la forme (t,s) dansla relation →֒. La seonde est d'ajouter un élément partiulier ⊥ aux valeurs desorties, et de déider que la relation →֒ ontient le ouple (t,⊥) quand le termet ne termine pas.Cette alternative peut paraître super�ielle : il est très faile, quand on aune relation, d'enlever tous les ouples de la forme (t,⊥), ou au ontraired'ajouter un tel ouple quand il n'y a pas de ouple de la forme (t,s) dans larelation. Ceux qui ont suivi un ours de alulabilité remarqueront ependantque, quand on ajoute les ouples (t,⊥), la relation →֒ esse d'être réursivementénumérable.


